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Je me réjouis de pouvoir m’exprimer sur la question centrale de la réunion d’aujourd’hui : Comment la 
communauté internationale peut-elle repenser et renforcer son soutien à la démocratie afin de tenir 
compte des nouvelles réalités géopolitiques et de relever les défis du XXIe siècle ? 
 
Je m’exprime en tant que personne ayant travaillé pendant de nombreuses années avec des parlements 
du monde entier. Nous avons constaté à maintes reprises que, lorsqu’une crise politique éclate, la 
première mesure prise consiste souvent à suspendre les travaux du parlement. En effet, ceux qui 
mènent des coups d’État comprennent que le parlement est l’institution centrale d’une démocratie, la 
représentation authentique du peuple.  
 
Aujourd’hui, je constate avec un profond regret que le parlement a été suspendu en Afghanistan, au 
Bangladesh, au Koweït, au Myanmar et au Soudan. En Érythrée et en Haïti, le parlement n’existe que 
sur le papier. Des parlements en transition sont en place au Burkina Faso, au Gabon, en Guinée, en 
Libye, au Mali et au Soudan du Sud. Dans de nombreux autres pays, la démocratie est mise à mal et le 
fonctionnement normal du parlement est perturbé.  
 
Je vous présente cette énumération pour illustrer les risques bien réels qui pèsent sur le fonctionnement 
des systèmes de gouvernement à travers le monde. À l’heure actuelle, notre rôle doit consister à 
renforcer les institutions démocratiques. Et pourtant, c’est presque le contraire qui se produit.  
 
Que faire alors ? L’UIP a pris l’initiative d’organiser, en collaboration avec le PNUD, à la fin du mois 
prochain, une réunion de la communauté de pratique des organisations qui soutiennent les parlements, 
intitulée Renforcer la démocratie : vers un soutien cohérent et plus solide en faveur de parlements 
résilients. Il est quelque peu doux-amer de constater que la dernière fois que cette communauté de 
pratique s’est réunie, c’était à Washington, en décembre 2024, à l’invitation de l’agence USAID.  
 
Les effets du tsunami qui a frappé le monde du soutien à la démocratie continuent de se faire sentir. Et 
pourtant, le besoin d’institutions démocratiques n’a jamais été aussi fort. Face à la polarisation 
croissante de la vie politique et des sociétés, aux inégalités croissantes, aux conflits persistants, à 
l’insécurité grandissante, aux effets des changements climatiques et à l’émergence de nouvelles 
menaces, mais aussi de nouveaux potentiels tels que l’intelligence artificielle (IA), les parlements se 
trouvent au cœur d’attentes accrues de la part des citoyens, tout en étant confrontés à de multiples défis 
pesant sur leur propre mandat et leur capacité à induire le changement. 
 
Les parlements sont essentiels au maintien de la résilience démocratique. Il est désormais indispensable 
de redoubler d’efforts pour maintenir le soutien et plaider en faveur du renforcement des parlements en 
tant qu’élément clé de la défense de la gouvernance démocratique et de la résilience.  
 
Dans mon introduction, j’ai énuméré les pays où le parlement ne fonctionne plus ou est en phase de 
transition vers un retour à l’ordre constitutionnel. J’espère vivement que, dans douze mois, je serai en 
mesure de vous rendre compte que cette liste s’est raccourcie, et non qu’elle a continué à s’allonger.  
 
Je vous remercie. 


